
COMMUNES

*M, FI-SflEt L~a moitié de l'allocation.

Mv. }'()STER Cet autre employé a onze
ans de service.

,M. EMMERSON :Douze ans.

M. FOSTER :Disons douze anils. Vous
lui accordez d'abord $350 dans sa classe,
puis vous le mettez dans une classe supé-
rieure. C'est un avancement bien extra -)r-
dinaire. Quel besoin av'ait-on d'en faire un
premniet' commiis *? I.e mnistre song-iili
le caser avanti (le se retirer «? Le Gouverne-
muent espère rester au pouv oir quelques an-
nées encore. P'ourquoi, alors, en fait-on un
premier commîis, quand il lui reste encore

M. HAGG(AIlT :L'honorable ministre dit
qu'avant d'augmenter le personnel l)rel'lli
lient (le soli département, il lui faut d'abord
un crédit voté par le Parlemient. Je ne suis
pas dlu toutde cet avis. Il li faut d'abord
u11 certi tîcat du sous-ministre établissant
lue lai nomination d'un Commis additionnel

est' nécessaire et cette proposition doit être
ap>prouvée par le Gouverneur général en
Conîseil des ministres. Ce ni'est qu'aprè,s ces

formalités que le ministre peut demander
un Credit supplémentaire pour effectuer le
chatngemenit.

M. 1,EMMlNERSo N :Je crois que l'honora-
Ide député fait erreur.
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$30hgagner dans sa situation de commis M. FOSTER : Il nie s'agit pas des aipti-
(le première classe ;d'autant plus qu'il rem- tlîdes dje MI. Pay'ne coinme pr'emlier commtis
puit les, fonctions tie secrétaire du ministre i! comme secrétaire, Il a tout ce qju'il feiut

et uecel p'eîd outso teps pour remplit' l'une et l'autre des fonctions.

M.NI EMM1EISON :Lai longue expétieii *-, Lernmistre entend il le gar'der comme secré-

les aptitudes et les coînnissances lie 'M. ta! e. penîdant l'exercice Courant '

P'ayne liui donnent drtoit à cette aiugmnta- 1M. EMMNtýERýSON :Oui.
tion. Il est toujours très occupé et il'a 11pasR lr prosdec on
les heures (ie loisirs q'on accorde i'iîi M.OSE Alrpatn decpot

renen ax ftitiîiiai'e pilîie. ld 'a" (lde vue. 3M. ]Payne remplira les fonctions de

vaille de botnne l('ut'e le matin et tat'd l secretalired iitr.Cl redatu
soir, ainsi que pendlant les séances (le la soi tep. Le travaîil est suffisant pour un

Chlambre. seul hommiie. Donc 'M. Payne ne sera pas
employé (lu tout dans le dépar'tement Cotin

M. IAG ttl' Qu;î-t-on besoitn d'ti ie 1 letuier commllis,.
nouveau pre'tmier' comnmis danls le d 1-p.î'te
tuent 'ePat'e qu'lil est capable et Moslel - EMEtION :Il y at lci tile er're'ur

cieux vous vil faites unî premier COMnMIS, dle réýdactioni que je tiens à rectifier'. Je mne

pout' le récomnIl ehsel'. 'M ais il titlilie l'a lb- su is efforceé<'exp liqIue('lca ireinent qu'outre

c'ationi d'n s<'cétait le m iniistre eh plus ses t'Omîctionis dle seeî'éýta iî'î. H. Payue s'oc-

(le soli tra itemienit tdîe commnuis <le prem ièr'e 1 eîe <l'ilnle Iolle (le trîa vaux d(l OVate men 1,

Classe, et le départenment n'a pas l esoili 1 1111 il laiiilii<iii(lt. v'il à''ié il liii ii'liel'

d'un preluiel' Commîis. Vous le niotmmez a comm is et qui exigenit les c<<îia îssa lices

cette position uilquem ieint pour le récoilipeîî- 1111 pit rem<(ier ieoiliiis. Par ses conua issan-

sel' se is dlémon itrer' i lai ( 1a1 iii br ';Ile cette Ces' ses ap ti tudmes et sel larIge ex eî'iemce M.

înoinationc <St necessair'e. C'est une logi- P;lytie est en état (le régler- une foule dle

(hiC(lui ie iparaîit boiteuse. I ai loi exige 'li('5<i(Iosos 11 ' le' i i iiStr sera(ittit oblIig

d'abîord uin r'applort dlu sous-miniistre éablis- Oc viri liimêmîe. .l'ii eu ocî'asiom d'appré-

saut qie les, services d'uu premier comimis d'Ci la vaNt'dss<îvcsd . Paytne.

adulditionnîel sonît nécessa ires. Ce rapport sous ('e rai~por't.

<'st soiiinis anu Gotuverneur en conseil (les M.L : IA( 14T \. I uiyîîe leut êlri,
ministres, et si les conclusions eut sont aip Iliin le lins <'aîll<le tic lai ter're, ruais la
prouvées, le mîinistre demande le crédit moi exige 1uuvaa,;ýit d'a;ugriîýiter le personniel
nécessaire. a 111< lé(pa î'teiîii or donnîe les m'aisons (le ce

M. EMMNEIlSON :Mon hionorabtle atui a clîiîuuigeieîit. Il f'aut lin eltiiicat du1 Sous-

oublié tic (lire qItl'l'aeiit le t'apport du sous, mnisi5tr'e. l'appr1o battion dlu tiinistr'e, la san('

ministre et lai ,eitictioni Ou G,'ouverneur en t iou n (11 Gou vi'ent' élicéia en eonuseilI

conîseil, il faut (lue l'au'gent soit voté par le Nouis raiisîien de celui. Nous ic( <'ouies-

Par'lemient. 'M. Paynue r'emîplit les fonîctionis i olis lpas les ('iu(iè le M. I'ayrie.

dluni premier'l iii'''inliiis. ,-,oii tr'avail exige des Il peuit y alvoir dans les bureaux du îîîi

C'onnaiissanlces qluionlie tipourr'mait demiander' nistère de- centaines, dle fonctionnla ires dont

qu'f un î foinctionnir le oi'ul<ait la situation les capeli<ité. sont de beaucoup supérieures

(le piremlier' commiiis. Ses fonictionîs de secu''- au traiitemenuit iiil iI<Oit maîis il faut,

tait'e iîî, se born'îenit lpas à lai Correspotndance; ian t tout, que1< le îîîit' alea jil

il est (';iarge (le <'olîduire une foule d'opéra- ce qui'il liui faut poui' admîiiistr'er son cuu

Lotis jumii exigenit les apjtitudes et les Coli temlent.

aissemuîes d'un11 pr'emier coîiiis, et ,je Coli M-N. EMMnEFiSON : Tadînite laiprisaii
sidlèr'e que puisqu'il remuplit les ,fonctions (le de ,lîoi, lionloî'ale anil. L,'ail derniier 1] :
la ebaînge. il dlevrait en recevoir le traite- émiis la, mêmile l)l'éteitioil ('i (<'5st en jýette

tment. C'e <ju(' no'us dlenid(onsI est juste ; mêne occasion qui'il al été pi'.ýsiiue entetndut
c'est i' (lui at toujours été fait par le pImssé, qile lai pr'emnièr'e cllîjse ûi filiî'e é-tui t l'oîte
et nous5 v-uirti simi pleImient recotliaitte le ni r lin cr'édit (Iii Parileent l. Apscel 8is

vî'uîi imérite- 1<loi s-i piirtlopîose la inotaination. s i le

M. FOSTItR.


